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4sistant du supérieur général en 1,874, lo Fr. .Joseph fut élu
-supérieur général de lstitut par Il) chapitre assemblé en
l88-1 i la suite du déès du très 1nréFr. Irlide.

Dans ce poste, il agrandit et fit rayonner son oeuvre de
prédzilection, la préservation de la jeuesse.

C'est à partir de cette é))o lue on effet (lue chaque école
travaille à s'anu**eer un pîatronage où lezs jeunes gens se
récIrtéeot, prient, S'exercent à la Charité par les pbt.iten3 confé-
rences (le Saint -'iincent de Paul. Puisz, une vaste aqszociatioi1
de persévérance 's formée, commne une troupe d'élite dan,
1arinée, qui va s'augmentant tuurdes3 apprentis, de8

*jelflCes ouvriers, (les employés de commierce résolument
chrétien,.

'1ro1 nous apparait l"euctvre du T. I. Fr. .Josephl. Sou imipor-
tance explique l'admiration syrmpathique qlui allait à l'humble
Frère de la part. des prince.s dle lEiscomme XNN.858. Gui-
b)ert, de Boiiiiechose, Dupanloup', Freppel :des hommes
d'o-euvres commel die Muin, l'.Itlonuz, Maurice Maignan,
ou de simples amnis dele fn comme I roie de L.hiiis,
.1.-L. Dumas- et Jules SiiuU.

UL'istitut comptait 1 2,001) fr1-rve e-t 3)<<u>éè au
comeîi'~mntde son généralat ; et malgré Il-.s èruelles

épreuves, Io ,,àiit religieux a p'u s'endolrmiir de son dérnier
som)nmeil, vn son-uant aux la,10010 frèrvs 1-t aux 3511<< lives,
qui d1ans; 1- ionie vintiir allaient prier polir le repos de line
dui pi'.re bieni aimé.

C'est à .caho.qu'il Pst uioît 'iitourt, 1u0ki ot des
(ln a d l'affection, du iéon iitnîqu l'en rencontre seule-

ment dans les familles leýs plus-. ufiesi. Livs lettres, les tél1'-
grm eles témoignages (le sympathie désolée n'ont cessé

il'affluer rue Oudinot de la pa:rt des riepréseijtants les plus
hauts placés de l'Eglise erL de la société. S. Em. le cardinal
Lecot est allé Ib* visiter et lui lborter.sa paternelle- bénédiction
Se.q élèves, ses amis, ;zes enfants ont siiivi la dél'ouiille3mortolle

1119


